
RITE DE MEMPHIS 

49E SUBLIME SAGE DES PYRAMIDES 

Comme ce degré a une cérémonie de réception complète il peut être utilisé par 
communication seulement pour conférer les degrés du 34e jusqu’à celui-ci 

OUVERTURE 

Sublime Dai : (frappe un coup) Sage 1er Mystagogue, assurez-vous que nous sommes 
protégés des indiscrétions profanes 

Gardien (Ceryce) frappe 7 coups auxquels une réponse est reçue) 

1er Mystagogue : Les abords du Temple sont déserts, l’écho est silencieux, personne ne 
peut nous entendre 

Sublime Dai : Debout et à l’ordre (c’est fait) Sage Ceryce, parcourez les tribunes et assurez-
vous que tous sont membres de ce degré (il demande le M de P et fait rapport) 

Sublime Dai : Sage 1er Mystagogue, à quelle heure ouvrons-nous nos Travaux? 

1er Mystagogue : A l’aube, Sublime Dai 

Sublime Dai : Pourquoi? 

1er Mystagogue : Pour l’instruction de nos Frères 

Sublime Dai : Quels sont les premiers devoirs des Sages des Pyramides? 

1er Mystagogue : Bienveillance envers les hommes, nos Frères, justice pour tous, combattre 
les vices qui déshonorent l’humanité, et n’avoir qu’une seule pensée, celle d’être droit et 
propager la Lumière et la Vérité 

Sublime Dai : Que Dieu nous donne la force pour cette mission. Il est Vérité, enseignez 
alors la Vérité. 

Tous : (étendant la main) Nous le promettons. 

Sublime Dai : Sage 2e Mystagogue, quelle heure est-il? 

2e Mystagogue : L’heure de débuter nos Travaux, Sublime Dai 

Sublime Dai : Puisqu’il est l’heure de débuter nos Travaux, invoquons les GADL’U de 
bénir et réussir nos Travaux 
 

(Il descend au centre du Temple, face à l’Orient, avec les deux Mystagogues de 
chaque côté. De l’encens sacré brûle dans un vase antique) 
 

Dieu souverain qui règne seul, Tout Puissant Jéhovah, Père de la Nature, Source de 
Lumière, Loi Suprême de l’Univers, recevez, O mon Dieu, l’hommage de notre amour, 



notre admiration et notre adoration. Nous nous prosternons devant la loi éternelle et votre 
Sagesse, dirigez nos Travaux, éclairez-les de votre Lumière, dissipez les ténèbres qui 
voilent nos yeux de la Vérité, que nous puissions apprendre quelque chose de la sagesse 
avec laquelle vous gouvernez le monde afin que nous puissions devenir dignes de votre 
estime, que nous soyons capables de célébrer des hymnes éternels l’harmonie universelle 
dont votre Présence imprègne toute la nature. Adonaï, Adonaï, Adonaï 
 

(Le SD retourne à son poste, les Officiers reprennent leur place, il frappe 
la batterie et dit) 
 

A la gloire du GADL’U je déclare nos Travaux ouverts. 
 
Le Sage Hierostotista lit le procès-verbal 
 

RECEPTION 
 
L’Hydramos se retire pour préparer le Candidat. Il place dans sa main le rameau doré, 
symbole de l’Initiation et frappe à la porte 
 
Hieroserisc – (Le Gardien ouvre la porte, place un voile de crêpe sur la tête du Candidat 
et le conduit à la place des Néophytes) 
 
Sublime Dai : Ils vous ont sans doute dit que pour être reçu parmi nous il est nécessaire de 
parler avec toute l’éloquence du cœur de toutes ces choses qui élèvent l’esprit et éclaire 
l’âme de façon à séparer ce qui est vrai de ce qui est faux et avoir un jugement juste et une 
moralité au-dessus de tout. Me direz-vous les principes de la loi naturelle. 
 
Réplique : ce sont les vérités générales sur lesquelles nous pouvons comprendre la volonté 
du GADL’U par une application juste et raisonnable de ces lois. 
 
Sublime Dai : c’est la nature humaine que nous devons consulter pour reconnaître les 
vérités générales. Quelle est la première cause? 
 
Réplique : la première cause est celle qui ne s’appuie sur aucune autre, donc le GADL’U 
 
Sublime Dai : Et la deuxième cause? 
 
Réplique : La deuxième cause est celle qui dépend de la première, de même que toutes les 
causes créées 
 
Sublime Dai : Et la cause immédiate et intermédiaire? 
 



Réplique : La cause immédiate est celle qui produit son effet par une action et 
l’intermédiaire est ce qui a produit l’immédiate. 
 
Sublime Dai : Et la cause physique et morale? 
 
Réplique : La cause physique est celle qui comporte une raison suffisante d’être par elle-
même, c’est la cause efficace considérée d’un autre point de vue. La cause morale est ce 
qui influence un être par une loi, conseil ou exemple. Ces questions se répercutent sur 
providence, chance, bonté, etc. (Voir également le texte anglais « Conférences d’un 
Chapitre, Sénat et Conseil ») 
 
Sublime Dai : Sage Odos, la parole vous est accordée pour l’histoire de l’Initiation. 
 
Odos : Approximativement autour de la 95e Olympiade, un Epopte ou parfait voyant a 
parcouru la distance du Nil pour la Théosophie et demander la révélation des Mystères. 
Ayant envahi la Thebiad, terre classique des beaux-arts, il s’est présenté au pronaos du 
Temple de Memphis avec l’espoir d’y recevoir l’initiation. Il a frappé les sept coups 
mystiques et le Ceryce, lui ayant donné l’accès à l’enceinte, lui a présenté sa main droite 
en signe d’amitié fraternelle car il avait effectué la Salutation usuelle. 
Après un examen approfondi l’entrée du Temple lui fut accordée et le Sublime Dai lui a 
posé de sérieuses questions concernant sa vie passée, et il a raconté toutes ses actions. Les 
visages des Sages assemblés dans le Temple Sacré ne montraient aucune sympathie 
évoquée par une ardente recherche constante en science et vertu. 
Sur un signe du Sublime Dai les Illustres Sages se sont regroupés pour former un triangle 
avec le Maître au sommet. Après quelques minutes de délibérations le triangle s’est ouvert 
à la base pour former un angle droit. 
 
Sublime Dai : Votre demande est accordée. Vous avez entrepris un long et pénible voyage. 
N’oubliez pas que l’homme en obtenant la vie porte en lui-même une passion qui un jour 
dominera son âme. Si sa raison domine toutes ses passions par l’amour, ou le sentiment de 
tendresse, de piété, de bienveillance, de générosité envers l’humanité, sa passion dominante 
deviendra sensiblement raisonnable. Si vous connaissiez la dignité de votre nature vous 
vous élèveriez vers votre auteur, si vous connaissiez l’amour vous aimeriez alors le Premier 
des Êtres, vous vous aimerez, vous aimerez votre pays, l’humanité et l’amour sera votre 
passion. N’oubliez pas que la victoire sur les passions est l’union de la sagesse et la vertu 
avec la Justice et la liberté. Le Sage Céryce vous accompagnera; pour connaître il faut 
apprendre, pour apprendre il faut travailler. Cherchez et vous trouverez, allez, et que 
l’Esprit de Dieu veiller sur vous. 
 
Une porte masquée s’ouvre sur la droite, le Candidat suit le Céryce. Elle donne accès à 
une vaste voûte éclairée d’une seule lampe suspendue au milieu du plafond. Les murs 
étaient tellement délabrés qu’ils semblaient en ruine de partout. Mais supporté par le bras 



du Céryce il descendit lentement une pente jusque dans les entrailles de la terre dans une 
obscurité complète; mais une voix forte lui dit : 
 
« Arrêtez-vous! Apprenez à vous connaître et formez-vous pour Dieu, telle est la loi 
naturelle. Ne prévoyez pas dévoiler la divinité; la véritable étude de l’humanité est celle de 
l’homme; il est placé dans une espèce d’isthme, étant dans un état mixte, obscurément 
capable, potentiellement très grand avec beaucoup de compréhension pour le doute 
sceptique et beaucoup de faiblesse envers le stoïque fier. Il est pour ainsi dire coincé entre 
deux idées, dans l’incertitude à savoir s’il doit agir ou ne rien faire; d’être un dieu ou une 
brute, de préférer le corps ou l’esprit. Il raisonne mais pour errer et c’est la raison pour 
laquelle il erre est qu’il pense trop ou ne pense pas assez, un véritable chaos de raison et de 
passions, tout est mélangé et continuellement abusé ou désabusé par lui-même, étant créé 
en partie pour s’élever et en partie pour tomber. Maître de tout, seul juge de vérité et se 
précipitant sans cesse dans l’erreur, la gloire, le jouet, l’énigme du monde. Allez, créature 
surprenante, montez jusque là où la science vous porte, mesurez la terre, pesez l’air, gérez 
les vagues, dirigez les planètes vers les orbites qu’elles devraient emprunter, redressez les 
temps anciens et guidez le soleil, élevez-vous-même jusqu’au premier des êtres, jusqu’au 
premier parfait. Allez, et enseignez à la sagesse éternelle comment elle devrait gouverner, 
et ensuite retournez à l’intérieur de vous-même, et que trouverez-vous : rien » 
 
Ensuite un panneau coulissant s’ouvrit devant lui et donnait accès à un vaste terrain où 
une centaine de fleurs odorantes réjouissaient la vue et l’odorat. 
 
Une musique lointaine se faisait entendre. Leur marche s’arrêta devant un immense lac, 
peu profond qu’ils traversèrent. 
 
En arrivant sur l’autre rive le Candidat se retrouve devant un splendide monument. Son 
portique est en marbre de Paros, qu’ils atteignirent en gravissant 21 marches de granite 
rouge resplendissant des rayons du soleil couchant et indiquant au Néophyte la fin de son 
voyage. La merveilleuse architecture l’éblouit avec étonnement. Il y avait un cercle de 
cryptes qu’il devait parcourir avant d’arriver à la seule entrée; elles formaient un véritable 
labyrinthe inextricable sans lequel le Néophyte aurait erré pendant des jours et des jours 
sans résultat s’il n’était pas conduit par son guide. 
 
Il pénétra courageusement dans la première crypte mais après avoir retracé ses pas 
plusieurs fois il atteignit grâce à sa persévérance et son observation un vestibule au-dessus 
duquel il était écrit : Porte des morts. Dès qu’il eut fui cet endroit un Tepisyte est venu à 
son secours et lui présenta le Rameau Doré, symbole de l’Initiation, et recouvrit sa tête 
d’un voile noir transparent et le conduisit dans un temple où étaient assis 21 Patriarches 
vêtus de tuniques noires. L’endroit était couvert d’hiéroglyphes et peint de couleurs vives 
et tous les signes du zodiaque étaient représentés; au centre du sanctuaire se trouvait une 
pyramide triangulaire surmontée du soleil et dessous se trouvait un petit autel richement 
décoré sur lequel se trouvait un livre relié avec une couverture rouge. Le Ceryce l’ouvrit 



et demanda au Néophyte d’y écrire son nom, prénom et qualifications. Ce n’était pas 
aussitôt fait que l’un des Patriarches s’adressa à lui ainsi : 
 
« Sachez que la Cause Universelle agit avec un seul but, mais elle agit par différentes lois; 
que cette grande vérité soit toujours présente dans votre mémoire. Considérez le monde 
dans lequel vous êtes placé, examinez la chaîne d’amour qui rassemble et unit tout ce qui 
est en-dessous comme au-dessus, voyez comme la nature fructueuse travaille dans cet 
objectif, un atome en attirant un autre et ce qui est attiré en attire un autre figurant ainsi 
l’embrassade de son prochain. 
Voyez la nature, variée en milliers de formes qui agit vers un centre commun pour le bien 
général. 
 
Croyez-vous que Dieu ne travaille que pour votre propre bien, votre repos, décors et votre 
nourriture? Est-ce là une raison pour vous donner des airs et des grâces? Est-ce pour vous 
que les oiseaux chantent? Non, le bonheur nourrit leur chanson. Est-ce pour vous que le 
rossignol émet ses sons mélodieux? Non, c’est pour l’amour. Est-ce seulement pour vous 
que les récoltes couvrent la terre? Non, les oiseaux réclament leur grain. Est-ce seulement 
pour vous que le mais donne une bonne récolte? Non, le bœuf mérite sa part pour son 
travail. Constatez alors que toute la nature participe du soin de Dieu. 
Telle est la grande harmonie de l’univers dont l’union a donné lieu à l’ordre général et le 
concert de tout. C’est donc ce qu’a décidé le G.A.D.l’U. et de la nature que l’amour de soi 
et l’amour social seront une seule et même chose. 
 
Ainsi, mon F, travaillez, sans cesse, pour acquérir la connaissance requise pour être en 
mesure d’améliorer l’espèce humaine et instaurer le bonheur qui n’existe qu’avec la vertu. 
 
Sublime Dai : Si vous persévérez vous apprendrez parmi nous l’Amomgue (Mystères de 
l’Antiquité) et l’Hytopadessa, le plus ancien manuscrit du monde, le reposoir de la Sagesse. 
Voulez-vous continuer votre périple? 
 
Néophyte : Tel est ce que je désire 
 
Céryce : Présente un globe autour duquel est un serpent ailé les ailes déployées, et le 
président dit : 
 
Sublime Dai : Regardez! 
 
Réplique : Je comprends par ceci que vous donnez à la terre un double mouvement 
conformément aux lois de la nature et le calcul de la raison. 
 
Sublime Dai : Allumez votre torche avant l’arrivée de la noirceur. Pardonnez tout aux 
autres, mais ne vous pardonnez rien. Réjouissez-vous dans ce qui est juste, combattez 
l’injustice. Souffrez en silence. Soyez bon car la bonté enchaîne tous les cœurs. 



 
Céryce : Prend le Néophyte par la main et ils se retirent. Ils marchent longtemps en silence. 
Ils arrivent ensuite à un sycomore au sujet duquel existe une tradition chez les Coptes qui 
le vénèrent même de nos jours. Le Céryce soulève le voile des yeux du Néophyte. 
Il fait nuit, Nous devons descendre un passage étroit bordé d’un côté de rocher et de l’autre 
de forêt. 
Du tonnerre se fait entendre à distance. Ils arrivent à une voûte avec des pas incertains 
Céryce : Avez-vous le courage de continuer votre périple? 
 
Néophyte : Oui 
Ils continuent à marcher dans une profonde obscurité et arrivent à un endroit entouré de 
montagnes à l’ombre d’une forêt d’oliviers. Les éclairs tracent des éclairs de feu, le vent 
devient impétueux. Après une heure de marche ils arrivent à une grotte fermée par une 
porte de fer, auprès de laquelle se tient un homme d’apparence vénérable de grande taille, 
le ciel brillant et la lune brillante magnifiquement. 
 
Céryce :  Voyez cet homme, il a été un bienfaiteur pour l’humanité, il est ici pour enseigner 
la vertu, vous pouvez l’interroger. Le Néophyte se dirige vers lui, il s’agit de Zoroastre qui 
lui dit 
 
Zoroastre : Si vous doutez à savoir si une action est bonne ou non, abstenez-vous en, 
marchez toujours dans la voie de la justice. 
 
Ayant salué le Sage ils s’avancent vers la porte de fer, qui s’ouvrit et se referma avec un 
tel bruit que le Néophyte en trembla, il regarda et constata que le Céryce avait disparu. 
Après une vaine recherche il se mit à marcher au hasard et il lui semblait parfois 
apercevoir son guide appuyé sur un obélisque, mais ne trouva qu’une statue mutilée. Il 
aperçut alors au loin une lumière brillante vers laquelle il se dirigea prudemment jusqu’à 
ce qu’il se retrouve sur une plateforme et entouré de trois personnes dont l’une se plaça à 
sa droite, à demi vêtu d’une tunique blanche et tenant un miroir dans sa main droite et 
dans sa main gauche un rameau de fleur de lotus, un emblème du soleil. Ses feuilles ouvrent 
au soleil levant et se referment au coucher du soleil. Ses fleurs sont couvertes d’un duvet 
semblent confondre le disque rayonnant de cette planète (les Égyptiens avaient consacré 
cette plante au dieu du jour) 
Le Néophyte reconnaît une figure de la Vérité, le 2e est vêtu d’une tunique vert émeraude 
et porte un collier de sept étoiles brillantes et tient dans sa main une ancre en or et le 
voyageur murmure Espérance. Le 3e se tient 9 pas derrière, est à peine visible et est plus 
une vapeur légère condensée qu’un être réel. Le Néophyte y voit un emblème de la vie 
humaine. Ils marchent tous pendant un moment en silence, puis 
Espérance : Courage, mon enfant, il y a hospitalité et bonheur 
Vérité : Regarde dans ce miroir, il reflète ton passé, cherches-y espoir pour l’avenir 
Ils arrivent à un édifice qui bloque le passage, et Espérance frappe à la porte avec son 
ancre en or et à la surprise du Néophyte la porte s’ouvre et laisse un passage libre jusqu’à 



une vaste salle au-dessus de laquelle est écrit « Asile des Morts ». Il y a 2 longues rangées 
de cercueils et de momies le long du mur de chaque côté. Au centre se trouvent plusieurs 
cercueils disposés en triangle. Il se prépare à quitter les lieux par une autre porte lorsque 
celui qui est vêtu de noir dit à celui vêtu de blanc : « Lisez ces mots » 
 
Le Néophyte lit : « Vanité des vanités, tout est Vanité » 
 
Demande : Et pourquoi cela, tout n’est que Vanité? 
 
Néophyte : C’est que notre cœur est trop grand pour que le comblent les petites choses qui 
ne lui sont pas destinées. C’est parce que Dieu qui a fait ce cœur l’avait fait pour lui-même 
et y a imprimé la nécessité d’y trouver le bonheur. 
 
Céryce : Descendons en esprit sous les voûtes sacrées que recouvrent ces cercueils et 
cherchons-y le cortège pompeux qui accompagne les heureux de ce monde à l’aide de 
l’ombrage sombre d’une lampe sépulcrale; admirons les tristes monuments de leur 
grandeur passée, ou saisi d’une ferveur religieuse, et dans un silence profond remarquons 
leur grandeur passée complètement anéantie et réduite en poussière. Évoquons leurs 
nuances et elles nous diront d’apprendre de leur exemple, d’observer leurs cendres, tout ce 
qui reste ici-bas de ceux qui vous ont précédé dans une brillante carrière et pompe 
mondaine. Quand nous dormions dans la pleine carrière de douce sécurité en pleine gloire 
et plaisirs, la mort a provoqué soudainement la fin du rêve de la vie, nous nous sommes 
réveillés et quel triste réveil! Lisez ces fastidieuses inscriptions, ces épitaphes de noms et 
titres qui vous apprendront qui nous étions, nous vous disons encore plus fort que tout ce 
qui passe n’est que vanité. Parmi ces inscriptions paraîtra également la vôtre, peut-être 
bientôt, et si vous n’avez pas ajouté à ces vains éloges une vertu constante et piété fervente, 
que restera-t-il à dire au monde? Qu’il n’y a sur terre un faible mortel de moins et au sein 
de la mort un autre réprouvé. N’oubliez pas qu’il n’y a rien de réel sauf le bien que nous 
faisons et dont nous pouvons attendre la récompense dans le futur. Continuez votre périple, 
apprenez à bien mourir, et puisse l’Éternel vous éclairer de sa lumière vivante et pure qui 
dissipera tout le charme de vos passions et vous connaîtrez alors la Vérité. 
 
La Vérité passe le premier et l’Espérance conduit le Néophyte et disparaît bientôt et la 
Vérité Humaine s’évanouit comme une ombre. Après un long voyage guidé par la Vérité 
le Néophyte arrive à un splendide portique et les Lévites habillés de tuniques de lin bordé 
viennent l’aider à se libérer d’un abîme dont il ne peut mesurer la profondeur. Encouragé 
par la Vérité il se précipite sur une échelle mystique qui tremble sous son poids. De jeunes 
patriarches arrivent et déposent sur ses lèvres quelques gouttes d’un liquide vivifiant et 
l’introduisent dans le Temple. 
 
Ce Temple resplendit de lumière et est richement décoré. Trois soleils brillants illuminent 
l’Orient, tout est doré. De l’encens s’élève en nuages légers en ondulant jusqu’au plafond 



de la voûte. De chaque côté sont des rangées de guerriers armés d’épées avec des mitres 
d’Égypte sur la tête. 
 
Sublime Dai : (assis sur un trône d’ivoire, attend le Récipiendaire conduit par le Céryce, 
et le revêt d’une tunique de lin bordé) Cette tunique est l’emblème de la Pureté que vous 
devriez toujours préserver; les compagnons qui vous ont accompagné ont complété leur 
mission. Allez mettre le symbole de votre initiation sur l’autel. (il le fait) Jurez de ne jamais 
révélé ce que nous vous confions. 
 
Néophyte : Je le jure. 
 
Le plancher du Temple s’ouvre et 21 Patriarches descendent une large galerie en marbre 
de Paros. Les lévites s’avancent en procession vers le candidat. Le Standard est déroulé 
devant lui et une douce musique se fait entendre 
 
Sublime Dai : Puisque vous avez résisté aux preuves venez recevoir la nouvelle vie qui a 
été préparée pour vous. (Levant le glaive sacré) Je vous proclame Sage des Pyramides et 
vous instruirai dans nos secrets de reconnaissance. Apprenez que tous les hommes sont 
égaux et que la Justice est basée sur la grande loi de réciprocité. Sage Céryce conduisez le 
Néophyte à sa place. Observez et soyez pur. Céryce, faites avancer le Néophyte. (Cela est 
fait) Avez-vous bien compris la preuve que nos prédécesseurs, les initiés d’Égypte avaient 
à subir pour obtenir l’Initiation? 
 
Initié : Oui, Sublime Dai, et je ferai le serment de ne jamais dévier de la ligne droite qui 
me conduira au point parfait du triangle. 
 
Le Céryce présente une coupe 
 
Sublime Dai : Cette coupe symbolise la vie, buvez et oubliez le passé, ne pensez qu’à 
l’avenir. Donnez à votre corps, à votre cœur et à votre esprit toute la force et la grandeur 
de la perfection dont vous êtes capable. Formez vous pour Dieu, pour votre patrie et pour 
l’humanité dont vous faites partie. En fait, formez-vous pour le Bien. Sage Céryce, 
conduisez le Néophyte à l’Autel pour prendre son serment. A l’ordre. 
 
Tous se placent n triangle devant l’autel, de façon à ce que le Sublime Dai soit au sommet 
les les deux Mystagogues aux angles de la base. Le Néophyte a la main droite sur le cœur 
et la gauche sur le Volume de la Loi Sacrée. 
 
Moi, A.B., en présence du Sublime Architecte de l’Univers, et de cette auguste assemblée 
et le Volume Sacré de la Loi, je jure fidélité à notre auguste institution. Je promets de me 
soumettre aux lois de mon pays et de pratiquer toutes les vertus. Je promets d’être 
compatissant, affable, généreux et constant, être un bon époux, bon père, bon fils, 
respectueux et soumis. Je promets de me consacrer aux bonnes œuvres et de travailler sans 



cesse pour porter la vérité, la justice et la paix à tous les cœurs. Je promets de propager la 
science et la douce moralité que professe notre Rite et de ne rien demander autre que probité 
et gentillesse aux Néophytes qui voudraient être admis parmi nous. 
 
Sublime Dai : (place son épée sur la tête du Néophyte) A la gloire du Sublime Architecte 
de l’Univers, et au nom du Grand Hiérophante je vous crée et constitue Sage des 
Pyramides. Allez en paix et puisse l’esprit de Dieu être toujours avec vous. 
 

PROCLAMATION 
 
Sublime Dai : A la Gloire du Sublime Architecte de l’Univers, et au nom du Grand 
Hiérophante, Sublime Maître de la Lumière, je proclame à tous ceux qui sont présents et 
pour toujours le trois fois Illustre A.B. membre du Grand Consistoire des Sages des 
Pyramides et vous demande de le reconnaître comme tel, de l’aider et le protéger. 
 
Joignez vous tous à moi mes Illustres Frères pour nous féliciter de notre très heureuse 
acquisition faite aujourd’hui. A moi (Tous font le Signe d’ordre et la batterie) 
 

FERMETURE 
 
Sublime Dai : (frappe un coup) Debout et à l’ordre. Sage Mystagogue, à quelle heure 
devons-nous suspendre nos Travaux? 
1er Mystagogue : Lorsque le soleil est à l’ouest. 
 
Sublime Dai : Il est l’heure de suspendre nos Travaux. 
 
1er Mystagogue : Oui, Sublime Dai 
 
Sublime Dai : Sage Ized (Messager) Venez recevoir une mission. (Il le fait et le Sublime 
Dai lui murmure à l’oreille « Sige et Alethe » (Silence et Vertu). Ized fait de même aux 2 
Mystagogues et allume l’encens. 
 
Sublime Dai : Puisqu’il est l’heure de suspendre nos Travaux, joignez vous à moi mes FF 
pour le faire 
 
(Il descend et tous les Officiers se placent comme à l’ouverture) 
 
Père de l’univers, source éternelle de lumière et vérité, remplis de reconnaissance pour 
votre infinie bonté, nous vous offrons mille mercis pour toute la bonté que vous nous avez 
accordée, de l’utilité et gloire de ce périple. Continuez, Père miséricordieux à protéger nos 
Travaux et nous guider dans la voie de la perfection et accordez-nous que l’harmonie, la 
concorde et l’union puissent être le triple ciment qui nous unit. Gloire à vous Seigneur, 
Gloire à votre nom, Gloire à vos œuvres. 



Il frappe 7777777, que répètent les Mystagogues. A la gloire du Sublime Architecte de 
l’Univers, au nom du Grand Hiérophante, les Travaux sont suspendus. Retirez-vous en paix 
mes Frères et que l’esprit de Dieu soit toujours avec nous. 
 
Signe d’Ordre : Lever l’index droit vers le ciel (indique l’unité) 
Signe de reconnaissance : Placer le pouce de la main gauche sur le sein en forme de L 
Toucher : se prendre par les deux premiers doigts et secouer 3 fois 
Réponse : Étendre 3 doigts, le 2 derniers dans la paume 
 
MP : EGIS  Mot sacré : FHTELA    Batterie : 7777777 
 
Bijou et Symbole : Médailles carrées sur lesquelles un carré maçonnique dont un serpent 
sort des angles. 
 

NB 
Les arabes de l’antiquité croyaient que les pyramides dataient d’avant le déluge et que l’une 
d’elles est le tombeau de Seth. D’un autre côté les Koreish modernes enseignent que 
Abraham a enseigné aux Égyptiens pour la construction des pyramides, et que Abraham, 
Isaac et Ismael ont bâti la Mecque. 
 
Le rite de Memphis en Egypte dit que Kleber et Napoléon ont reçu l’investiture avec une 
bague des mains d’un Sage égyptien à la grande pyramide. 
 
 
 


